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gendre eftoit libre: cefte fuperftition eft trop enra-
cinée dans fon efprit pour la quitter fi aifément.

Le 21. du mefme, ie baptifay vn [85] petit Sau-
unage agé d’'enuiron 3 ans, frappé d’vne maladie
mortelle: & voyant qu’il eftoit en danger de mourir
dans les bois, fa grand'mere le traifnant auec foy
de part & d’autre, nous luy demandafmes au cas
qu’il guerit, i elle ne voudroit pas bien nous le don-
ner pour le nourrir & 'inftruire: Elle refpondit que
s'il n’eftoit fi malade, qu’elle nous le doneroit dés
lors. Ses parents y confentirent: ce qui nous fit
refoudre a le baptifer. Noitre Pierre luy donna
fon nom: ce pauure enfant pourra traifner quelques
années, mais il n’y a gueres d’efperance qu’il puiffe
iamais recouurer fa fanté.

Sur la fin de Ianuier, le fils & les gendres de noftre
Saunage eftans vers le Cap de Tourméte, manderét
a leur pere, qui eftoit cabané aupres de nous, qu’il y
auoit bonne chaffe en ce quartier 1a: Il s’y en alla
auec [86] le refte de fa famille - puis nous retournant
voir, il nous dit que {i nous 1’aimions nous 1’'allaffions
vifiter en fa cabane, qu'il nous donneroit de la chair
d’Eflan: Vous m’auez, difoit-il, donné de vos biens
quand i’auois faim : mes gens croiront que vous
eftes fafchez cotre moy {fi vous ne nous venez pas
voir. Il nous donna nouuelle que le Sauunage Bre-
haut eftoit mort, & qu’il auoit 1aiffé deux enfans, vn
garcon & vne petite fille. Or comme nous difirerions
bien d’en enuoyer quelques-vans en France pour les
faire inftruire, afin qu’ils peuffent par apres fecourir
leur nation, le Pere de Noug prit refolution de fuiure
ce bon Sauuage, ce ne fut pas fans peine, voicy les
particularitez de fon voyage. Les hoftelleries qu’on



